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Ce qu'il faut retenir  
 

Colza  

 Petites altises : risque faible pour les parcelles n’ayant pas atteint 

le stade 3 feuilles, nul ailleurs.  

 Grosse altise : risque en augmentation cette semaine, considéré 

comme moyen à ce jour pour les situations n'ayant pas dépassés le 

stade 4 feuilles. Risque nul pour les colzas développés ayant dépassé 

le stade de sensibilité.  

 Limaces : risque moyen à fort dans les parcelles n’ayant pas atteint 

le stade 4 feuilles. Nul pour les parcelles ayant dépassées ce stade. 

 Héliothis : risque faible à moyen, surveiller vos parcelles. 

Des dégâts de taupins, fourmis et surtout vers gris sont aussi 

régulièrement observés en parcelle. Les conditions humides 

devraient diminuer le risque 

Annexes : Reconnaissance des stades du colza à l’automne  

Prairies 

 Les vols de papillons sont en cours ; aucune chenille n’a été observée.  

 Les pontes sont probablement en cours ; les émergences de la 

prochaine génération de chenilles devraient démarrer cette semaine 

et s’étaler au moins sur 15 jours, sans certitude toutefois qu’elles 

puissent arriver au bout ou donner lieu à des pullulations, 

potentiellement alors dépressives sur de la végétation en arrêt ou tout 

juste redémarrée. 

 Il est donc nécessaire de continuer à surveiller les prairies sensibles. 
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Colza 

ANALYSE DE RISQUE ELABOREE A l’ECHELLE DU TERRITOIRE OUEST 

OCCITANIE 
 

 

Le réseau d'observations colza de la Surveillance Biologique du 

Territoire (SBT) est en cours de construction. L’élaboration de 

l’analyse de risque 2026-2027 est établie sur les territoires 

Aquitaine et Ouest-Occitanie à partir de parcelles fixes qui font 

l’objet d’observations hebdomadaires. Cette semaine, l’analyse de 

risque est établie à partir de 13 parcelles observées. 

 

 

 

AVERTISSEMENT  

Au regard du contexte particulièrement chaud et sec de l’été 2026, certaines espèces phytophages, dont 

les ressources alimentaires habituelles sont actuellement limitées dans leur habitat naturel, peuvent migrer 

vers les colzas, occasionnant par endroits d’importants dégâts. Il convient d’être particulièrement vigilant 

sur l’évolution de l’état physiologique des colzas dès la levée, et de signaler tout symptômes ou disparition 

de pieds suspecte auprès de votre technicien. 

 

  



Bulletin de Santé du Végétal Nouvelle-Aquitaine / Edition Aquitaine  
Grandes cultures – N°27 du 8 octobre 2026 – Cliquer ici pour accéder au sommaire 

3/10 

 Stades phénologiques et état des cultures 

 

Du fait de dates de semis très éparses selon les secteurs (précocité des préparations de sols, cumuls de 

pluies au cours des mois d’août et de septembre), les stades s’étalent du stade B3 (BBCH13 : 3 feuilles 

vraies étalées ou déployées) à B10 (BBCH 19 : 9 feuilles vraies étalées ou déployées ou davantage) à 

l’échelle du réseau. Le faible nombre de remontées d’observations ne permet pas de définir de manière 

représentative la répartition des stades en présence. En effet, hors réseau des levées sont en cours grâce 

aux récentes pluies. L’avenir de ces colzas sera soumis aux conditions climatiques et la pression ravageurs 

des prochaines semaines 

 

 

 
 

Les conditions sèches du mois de septembre demeurent défavorables au développement des colzas, se 

traduisant, notamment pour les semis de fin-août à début septembre en conditions sèches ou faiblement 

réhumectées, par des levées échelonnées et hétérogènes, accompagnées de faibles niveaux d’accumulation 

de biomasse, augmentant la sensibilité de la culture vis-à-vis des ravageurs. Dans certaines situations, le 

manque d’eau empêche la germination des colzas, avec par endroits des levées non-déclenchées depuis 

plus de 15 jours.  

 

Parmi ces cas de figure, il peut être constaté la présence d’enveloppes de graines vidées de leur contenu, 

possiblement en raison d’un dessèchement précoce après germination et/ou d’attaques de ravageurs du 

sol. Les cumuls prévus pour les jours à venir, faibles (10 à 20mm) au regard de l’état de sécheresse 

exceptionnel des sols, et aléatoires, découragent les semis encore non-réalisés, hormis dans certains 

secteurs (Sud Landes, Pyrénées Atlantiques) où de nouvelles tentatives de semis pourraient avoir lieu en 

cas de pluies significatives (> 15mm). Néanmoins, ces pluies soulageront, ne serait-ce que temporairement, 

les colzas les plus chétifs.  

 

Localement, les attaques cumulées de divers ravageurs (taupins, vers gris, petites altises), couplées à des 

conditions défavorables de levée et de croissance des colzas, ont localement mené à des retournements 

partiels ou totaux de parcelles. Ailleurs, les quelques semis qui ont pu lever dans de bonnes conditions 

voient leur état de salissement être dégradé par la présence, parfois en nombre, d’adventices plutôt 

habituelles pour la culture (repousses de céréales notamment), mais aussi d’adventices estivales (sétaires, 

panic, parfois datura, xanthium, etc.), en lien avec les fortes chaleurs de cette fin d’été. 
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 Altises des crucifères ou Petites Altises (Phyllotreta sp.) 

 

Hormis une parcelle ayant capturé quelques petites altises en cuvette 

(3), et en raison d’un faible nombre de remontées, ainsi que d’une 

majorité de colzas ayant dépassé le stade de sensibilité vis-à-vis des 

altises, il n’y a pas de remontées de dégâts en parcelle cette semaine au 

sein du réseau.  

Pour rappel, l’évaluation du risque se fait sur plante, en prenant en 

compte le nombre de pieds avec morsures et la surface foliaire touchée. 

Ne pas protéger hâtivement une parcelle sans avoir atteint le seuil 

indicatif de risque. L’observation du ravageur peut être complétée par 

des relevés sur la cuvette jaune. Soyez attentifs dans les bordures de 

parcelles, notamment pour les derniers semis en dates et/ou pour les 

colzas les plus chétifs et maintenez en place les repousses de colza dans 

les parcelles avoisinantes. 

 

 

 

 

 

Période de risque : de la levée jusqu’au stade 3 feuilles compris. 

 

Seuil indicatif de risque : 8 pieds sur 10 avec morsures et 25 % de la surface foliaire atteinte. 

 

Evaluation du risque : risque faible dans les parcelles n'ayant pas dépassées le stade 3 

feuilles. Nul dans les autres situations 

A mesure que nous nous éloignons de la fin d’été, les vols de petites altises se font de plus en plus 

rares, limitant les risques d’attaques pour les colzas en cours de levée.  

 
 

 

 

 

 Altise d’hiver ou Grosse altise (Psylliodes chrysocephala) 

 

Contrairement à la semaine dernière, les captures de grosses altises sont en 

augmentation cette semaine dans les cuvettes. Pour autant, les conditions 

climatiques n’ont pas encore été favorables au déclenchement d’un vol massif 

vol. La baisse des températures prévues cette fin de semaine pourrait 

massifier le phénomène. 10 parcelles piègent le ravageur à des niveaux allant 

de 2 à 20 individus par cuvette. La moyenne des parcelles avec grosses altises 

est de 7,3 individus par piège. Pour autant, le niveau d’attaque est très 

faible en parcelle (% de plantes avec morsure et % de surface foliaire 

attaqué). C’est bien ces deux éléments (+ le stade) qui déterminent 

l’intérêt d’une protection. 

Période de risque : de la levée jusqu’au stade 4 feuilles compris. 

Seuil indicatif de risque : 8 pieds sur 10 avec morsures et 25 % de la surface foliaire atteinte. 3 pieds 

sur 10 pour les levées tardives au-delà e 15/09. 



Bulletin de Santé du Végétal Nouvelle-Aquitaine / Edition Aquitaine  
Grandes cultures – N°27 du 8 octobre 2026 – Cliquer ici pour accéder au sommaire 

5/10 

 

Evaluation du risque : risque en augmentation cette semaine, considéré comme moyen à 

ce jour pour les situations n'ayant pas dépassés le stade 4 feuilles. Risque nul pour les 

colzas développés ayant dépassé le stade de sensibilité. 

Les captures s’intensifient cette semaine, tout en restant à un niveau bas pour la période comparé 

aux précédentes campagnes. Des captures en cuvette, mais pas de remontées de dégâts à l’échelle 

du réseau.Au vu de la faible croissance des colzas en conditions sèches, il convient de surveiller 

attentivement les dynamiques de vol au cours des prochaines semaines, notamment pour les 

derniers semis en date ! 
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 Héliothis ou Noctuelle de la tomate (Helicoverpa amigera) 

La surveillance reste de mise pour les colzas en cours de levée n’ayant pas dépassés le stade 4-5 feuilles. 

N’hésitez pas à alerter votre technicien en cas de doute sur l’origine d’un manque de peuplement ou de 

surface foliaire fortement impactée sur votre parcelle, en l’absence d’autres ravageurs connus (limaces, 

altises, etc.). 
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Evaluation du risque : risque faible à moyen, surveillez vos parcelles. 

 

 

 Limaces  

Les conditions météorologiques deviennent favorables à l’activité des limaces, grande vigilance dans les 

parcelles qui n’ont pas atteint 4 feuilles. Le risque limace est à moduler en fonction du stade, de la 

dynamique de croissance, de la conduite d’irrigation (attention en contexte d’arrosage au démarrage), de 

l’historique de la parcelle, des pratiques d’interculture, et de l’état de surface du sol (présence de résidus 

végétaux, de mottes, état de fermeture du sillon). 

 

Période de risque : de la levée jusqu’au stade 3 feuilles compris. 

 

 

Evaluation du risque : risque moyen à fort dans les parcelles n’ayant pas atteint le stade 

4 feuilles. Nul pour les parcelles ayant dépassées ce stade. 

Les retours de pluies prévus pour les prochains jours pourront être favorables à l’arrivée en parcelle 

de populations de limaces. Il est donc important de suivre les déplacements et l’activité de ces 

ravageurs, notamment pour les implantations les plus tardives et/ou les plus difficiles (sols secs, 

motteux, présence de résidus pailleux, etc.), au regard de l’état de développement des colzas en 

présence.  

 

 Tenthrède de la rave 

Des adultes peuvent être observés dans la cuvette jaune (sans danger 

direct, indique la présence du ravageur dans la parcelle). Aujourd’hui, 

aucun dégât n’est observé sur le réseau. Ce ravageur est à suivre jusqu’à 

l’atteinte du stade 6 feuilles. 

 

Période de risque : de la levée jusqu’au stade 6 feuilles. 

Seuil indicatif de risque : 25 % de la surface foliaire détruite par les 

larves de tenthrèdes. 

 

 

Evaluation du risque : risque nul à ce jour.  

A ce jour, pas d’attaque. Surveillez vos parcelles jusqu’au stade 6 feuilles. Soyez vigilant et très 

réactif en cas de pullulation 

 



Bulletin de Santé du Végétal Nouvelle-Aquitaine / Edition Aquitaine  
Grandes cultures – N°27 du 8 octobre 2026 – Cliquer ici pour accéder au sommaire 

8/10 

 

 

 

 

 

 

  



Bulletin de Santé du Végétal Nouvelle-Aquitaine / Edition Aquitaine  
Grandes cultures – N°27 du 8 octobre 2026 – Cliquer ici pour accéder au sommaire 

9/10 

Prairies 

Cirphis - Les observations de la semaine 

La tournée de ce lundi est résumée par la carte ci-dessous :  

 

Niveaux de présence des chenilles et papillons Cirphis le 5 octobre 2026 (CA64). 

 Observations 

Situation sur le terrain 

Des papillons ont été capturés sur quasiment l’ensemble du réseau. Les prises dans les pots pièges 

classiques sont relativement importantes (au-delà de 10 papillons mâles, voire bien au-delà, jusqu’à une 

centaine, comme à LABASTIDE CLAIRENCE), comparativement aux années « habituelles ».  

Les quelques sites avec pièges en tipi (BOSDARROS, JUXUE, ROQUIAGUE, BIDARRAY) continuent à être des 

lieux de fortes captures. 

 

Aucune chenille n’a été observée.  
On est probablement toujours entre 2 générations de cirphis ; la prochaine cohorte de chenilles 
devrait apparaître ces jours-ci, et s’étaler sur au moins les 2 prochaines semaines.  

 
Seules graminées vertes dans les prairies et bordures, les paspales et autres panics restent attractives pour 

abriter les pontes des papillons et fournir de la nourriture aux chenilles.  

Le retour de quelques précipitations devrait favoriser les émergences des pontes en cours ; reste à voir si 

le fraîchissement nocturne des températures sera suffisant pour limiter la présence / l’impact des chenilles 

sur une végétation prairiale desséchée ou tout juste redémarrée.  

 

Pour repérer les cirphis au plus tôt, profitez de la rosée matinale pour marcher dans les prés : les chenilles, 

surtout les toutes petites, se collent aux chaussures. Les vols d’étourneaux ou d’aigrettes peuvent aussi 

être un indicateur d’une éventuelle présence de chenilles plus âgées. Enfin, les crottes de chenilles (petits 

cubes noirs, souvent dans des pieds de dactyle) indiquent la présence de ces dernières. 

 

Le piétinement, le fauchage ou/et l’application de Bt, en cas de présence avérée de chenilles encore jeunes 

(moins de 15 mm), permettront de limiter leur éventuelle abondance avant que leur développement 

n’impacte visiblement la végétation prairiale. 
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 Critères de reconnaissance 

D’une envergure de 3 cm environ, le papillon est identifiable par sa tache 

blanche sur ses ailes brun-acajou.  

 

La chenille possède quant à elle des couleurs variables, selon son stade 

de développement et son régime alimentaire. Elle est toutefois 

reconnaissable grâce à ses trois lignes longitudinales dorsales blanchâtres 

et sa bande longitudinale latérale jaune. Elle a un aspect lisse et sans poil 

et elle s’enroule lors d’un stress (lorsqu’on la touche par exemple). 

 Se tenir informé 

 

- site internet de la Chambre d’agriculture (https://pa.chambres-

agriculture.fr/sinformer/produire-et-innover/herbe-et-fourrages/cirphis) 

 - presse hebdomadaire agricole (Le Sillon : https://www.lesillon.info/) 

 - affichage dans les coopératives agricoles  

 - Facebook (groupe Prairies.64). 

 

 

Ce bulletin est produit à partir d'observations ponctuelles réalisées sur un réseau de parcelles. S'il donne une tendance de la situation 
sanitaire régionale, celle-ci ne peut pas être transposée telle quelle à chacune des parcelles. La Chambre Régionale d'Agriculture 

Nouvelle-Aquitaine dégage donc toute responsabilité quant aux décisions prises par les agriculteurs pour la protection de leurs cultures. 

Celle-ci se décide sur la base des observations que chacun réalise sur ses parcelles et s'appuie le cas échéant sur les préconisations 

issues de bulletins techniques (la traçabilité des observations est nécessaire). 

 

Les structures partenaires dans la réalisation des observations nécessaires à l'élaboration du Bulletin de santé du 
végétal Nouvelle-Aquitaine Grandes cultures / Edition Aquitaine sont les suivantes :  Act'Agro, AREAL, ARVALIS Institut du 

Végétal, ASTRIA64, CDA 24, CDA 33, CDA 40, CDA 47, CDA 64, CETA de Guyenne, Terres Inovia, 
 Terres conseils, Ets Sansan, Euralis, FREDON 64, FREDON Nouvelle-Aquitaine, GRCETA SFA, Groupe Maïsadour, La Périgourdine, Lur Berri, 

SCAR, Sodepac, Groupe Terres du Sud, Viti Vista 
 

Cirphis (Mythimna unipuncta) aux 
stades adultes et larvaires. (CA64) 


